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à FONTAINE, Avocat, Hue Moire-
A. oNT Dame, deilolte.

ANTEL 8 BEAUPHE, Avoenis,

’ us: Blso Fisk, No. 3 et 6,
Miura dolistie,

MM. Martel d BAP sujvront los Cours

du District du Juliskte.

J. Manto. J. Buaovat.
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PGONVILLE, Avocats, Coin

Bu1x8 Viaieur, ot Hite. Marie,
Joliette
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Cir riits do Montcalm.
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(É, vite Bivok—Porte No 1, datiette.

les Circults de
. Charland suivre
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MUR MeCONVILLE, avocat, Bu-

be : Place Bourget, dotielte.
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ZINA & DRAIN ARS, Notaires pu

REINA lbureuii rue dausesu, Jolivtie.

emt

3, MIVEST, Notaire Cain des Nues

du Portage «6 st. Pierre, l'Assomption.J.

J. 8.

U LEBLANG, Notaire, dulu-ite — Bu-

J cau: Che Wile. veuve Potvin, Rue

* Notre-Dame.

 

CHEVIG NY, Notas, Bureau cher

L. Dosautiors, Notaire, Fotieiin.
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#OIHSY, Muissier de ta Cour Hu

 Mvdre us de be cour d'Appel, et

caateur licen tie, Jolieite
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] 8. LIPPE, Iuissier, 81. Ambroise
de

rt

Bex, DISSHAIAIS Huissier, Bureau

J . hue Je Lanau litre, Joliette.

B, "its"EAUAULE, Nuissier de la Cour
Pape: sure, rue Manseau, Joliette.

JO. EMERY LEPROHON
AGONT GENERAL

Barsau : Bloc Fisk, No. 8
EN FACE DU MAHCHE NEUF

JOLIIZITI.

M LUPHOIION se chargera aussi de
toutes vvliections, lesquelles seront faites
aves diligence.
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Unt constamment en vente los objets
Quivants mauvfuviures par eus :

Gharrues en acier ot sn fonie
»  " pour labourer dana les côtes

Pprur sarcler
pour ‘aire les sillons «ven
chews,

CMudrens, rouespour moulins he be,
Ratoaue à un cheval pour le foin.
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PHABNACIE CANADIHENNE
(BFABLIE EN 1672;

M. LOUIS ROBITAILLE 4 l'honneur
d'annoncer que le ter Mai veurant il
& trans sun établissement dans le
bâtisse ci-devant oucupée par M, 4. K.
Pannolon, épicier, purle vuisine de le
Banque d'Echange.
ML. Robitaiile profite de le circonstance

pour remercier ses aus ct le publie ou y=:
neral de l'encuuragement liberal qu'ils ont
bieu voulu accorder jusqu'à présent à le
Pharmacie Canadienne et prend lu liberté
de solliciter ls continuation de leur patrons Ge à l'avenir.
Outre un aszortimant varié de drogucs,

médecines puteniées, parlums, objets se
fantainie et «de toilette, Leintures, savons, rs
sencus et sirojrm aPsortir, Ate, etc. le sous-
signé offre en vente une quantilé considé.
rable de
Graines dome

de Tréfie de l'Ouest,
“ «* de Rawdon,

de Rave.
de Navet blanc ei jaune.
de Belteruves.

« de Carolie,
“ de f'honr,
« de Choux de Siam,

de Tabac,

“
-
«

dc. do, de.
Acssi-—an ussertiment cnmplet de graînes

de fl-ure.
Toutes ces reales snub importéer direc.

temeut des wrilisures maisons sugleises,
Hauçaises 6b Jin: cain es.

M. Irs iméilrcins et marchands de la
camsaena lronverant avantageux de faire
Mis actuss à la c'HAUNACIE C'ANA-
HIENNE car als seront toujours sûrs de
tronver à cet etablismement les moillcors
articles aux prix les plus wodepsy,

Lus vrdies el cuminanuos seront remplis
aver precision of seus fe plas bref delai.
M. Le. Robitaille est agent

pour len preparations medicales sstivantes
Sirop ele guise d'epractie rouge de Gray

l'astilles Brenchiates du Dr. Nelaton
Navn Nam. in de Wood

SirapPrincesses pour les enfants
Heuwde GhinotsTous lu coqueluche

Rai-epareille de Duncan.

PLAt E LAVALTRIE,
EN FACE DU MARCHER

doliette, 168 Avril 1876.

Dr. COTE
Annonce an quilelic de Joliette ot dm

süvsruns qui 8 overt son Burcaw, a
Julietie, cuits des rues

NOTHE DARKE & ST. PIERRE
[re de l'Église Bunsecours.]

dutictte, 13 Mai 1874

Ls. G MARTIN
Architecte

13 Rue St. Lambert

MONTREAL.
10 Décembre 1673.
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CHARLES IVE, ;
firadué du Collège Vétérinaire de

Montréal,

Burenu: « Berthier.

Feuilleton!

MARTIRSDELA NBFRIE,
CHAPITRE XXVI

UNE ÉVASIUN,

 

 

Suite.)
À son côté droit, le matchane

, déposs une bourse remplie de pe-
tites pieces de monnaie,en disant;
Ygor Rumhar, quoique tu sois un
scélérai, nous te donnons cet ar-
gent pour t'en servir dans tes be-
soins. T'uis au côté gauche il plu-
ça une petite écuelle danse la la-
uelle tous les assistants vinrent

déposur un fragment de la galette
que chacun d’eux tenait à la main,
et le sacrificateur répéta, par deux
fois; Ygor Rumbar, ceci pourra
te servir et nous te le donnons.
Un vieillard v'approcha alors et

fit mine de placer un biton dans
la main du ca-lavre, mais le mat-
chane le repoussa en disant :
—Nous ne voulous pas qu'il ait

de bâton, afin qu'il ne puisse pas
se défendre contre les chiens, s'il
osait approcher da village pen-
dant la nuit.
—Quefaudra-t-il done qu'il fus-

w? demanda le vicillard, qui
jouait le rôle d'avocat du défurt.
—Qu il se tienne tranquille dans

son tombeau, répondirent tous les
ussistants, ou sinon il aura à faire
avec nous.

Et ils défilèrent deux à deux
devant le cercueil, . en” profèrant
des invaces et en montrant au
mort leurs bâtons, conime s'ils
avaient voulu le frapper.
—Alors, repose en paix dit le mat-
chane, en Ini soufflant au visage,
comme els eût voulu éteindre
une lnnpe ; repose en paix, Ygor
Rumbar, vu si tu désobéis, je te
livrerai à la vengeance du puis
sant Chailane (l'esprit du ual).
Repose eu paix, je te l'ordonne
Ces ordres ot ces incantations

ne ! rassurnient pas ensore les
Tchouvaches, carle prêtre reprit;
—Frères, [nites ce qu'il faut.
Un lorgeron s'avança aussitôt

et, avec de grands clous, il clona
les pieds et les mains du cadavre,
puis aussitôt d'autres Tchouva-
ches posèrent eur le cercueil une
forte planche eu bois de chêne,
qui fut, non-seulement clouée,
mais encore assujettie par des cer-
cies de fer, après quoi le tronc
d'arbre, descendu duns la fosse,
fut recouvert de terre que l'assem-
blée foula longtemps sux pieds.en
proferant les plus terribles mena-
ces, afin d'ôter toute envie au
meurtrier, devena vampire, de
sortir de son tombeau, à la nuit
venue, pour continuer le cours de
ses mélaite,
La cérémonie etait à peine

achevée, quand le commandaut
cria;
—En route !
Et, jusqu'au village, distant en-

core de 7 vertea, la chaine suivit,
à quelques centaines de pas en
arrière, les Tchouvaches qui, ran- 

 

Attention ! Attention !-
far le vigllance et te penciualité avec

laquelle on est sursi chou

J. #. PROVQST
COIN DRS RUKS

81. Charles Borramde et Notre Dame
i semble que te perron ost baissé
de deus degrés, an moins, car on ne

nt aller ailleurs, en snivamt la foule qui
ujours entre ut sort comme & le perron

n'etait plus tm vbolacle. Mais s'est ewe
jeux, dit Paul à Jean, Il ne noita traite pas,
Non, dit Joan. ne sain-tu pas que c'est un
scaniate à present ?

M. ls +1 revanche, (1 mons send des li-
uenrs ai pures, de la donne Fleur, du bon

Lord. dn bon Paisson, du bon Thé, du bon
Café, du bon Sucre, sb le Loutes sortes de
Groceries À of bon marché el sans neur
tramper, que l’an épargne beaucoup en
avholant ches bol.

s cessé non plus d'acheler les
Grains de townie sorte Ainal que le Porine
d'evasne, M || paie tnujonrs lebant pris.
Kn ce cas, centinnons da l'encaurager,
[Ad'avance, Resstonrs, ot ven

ne .
& 3. PROVO:

 

 duilotte À Avril 1019 gés deux à deux, comme un régi-
ment en marche, et le bâton blana
sur l'épaule, s'avançaient, en chan-
tant, en langue finnoise, et our wn
rhythme monotone, cette longue
priere, qui n'est pas saus quelque
anslogie avec les prières des

tions :
* O Youma ! accorde la santé ot

le bonheur à celui qui t'honore !
* Aux enfants qui viennent en

ce monde, donne, 6 Youms, de
l'or, dn pain ei des abeillve !

* Permets qu’aux cpproches du
printemps, 6 Youms, nos trou.
peaux, en se rendant aux champs,
ne rencontrent ni les loupe, ni les
ours, ni les voleurs /
“0 Yona! engraisse nos va

ches maigres!
“0 Youma! sccerdencus un

smsincère et prudent !
* De même que le houblon o'é-

lève etsemplit de parfume, ec-
cordemons, À Youma, la grèce de
[rend per le bonheur et d'em-
nmer par la raison |

LE
ta Cont

Ln    
vo!

en éclairant, fais, 6 Yonms, que
potrevie se consume dans le
eur!
+0 Youms ! éconte nos pridres

et fais que noire exintenice. soit
douce comme le miel et régulière
corame les cases de aire qui
renferment !
—Ces gens-là sont den paiens,

dit César, auprès dugnel passait
le staroste, mais jo len crois meil-
leurs que lvs Russes orthôdores ;
qu'en penses-tu ?
—Âe frait on connaît l'arbre,

répondit Adam, et jusqu'à
présent, ils ue ne sont pas monu-
trés fort généreux pournons
—-Ezcepls le grand sacrificstenr

de Konlikoloro, cependant, inter-
rompit Oésar,

—II était Tchérémisee, et nous
sommes à présent chez les Tchou-
vaches.
Bah ! ce sont les mêmes hom-

mes, sous des nomsdifférents.
—Tu crois? Eh bien! sur ls

note que m'a fait remuttre, par
Thadéa, le bon docteur Aub. ré-
pondit Adum, voici ce gai est
écrit:

“ Tchouvaches,  vaiens des
Tchérétnisses, paiens, superati-
tieux, avares, et peu compatissants,
A peine donnent-ils de quoi man-
ger à leurs compatriotes, quand il
s'en trouve parmi les déportéa. ”
—C'est possible et méme proba-

ble, mais pen iwporte, elu
rien remarqué du uouvrau ?
—Parmi i6cs homiaes, von ; ils

paraissent même moins fetiguée
ue d'habitude, Poarquoi me
emandes-tu cela ?
—TF'ourrien.
—Mais enfin ?
—Je crois, moi, qu'il va se pas

sur quelyne choue. -
—Quoi?.
—Je ne sais Le dire encore,

mais le Lithosnien et Krapoulef
soul intimes anis et se cschent
de moi; bien sûr il se trame qnel-
qne chose.

Il s'cloigua à grauds pas pour
surveiller chaine, ot partienliè-
rement le section de l'ex-geblier.

Celui-ci était sur ses gardes.
—Voici notre chien qui s’sppro-

che, dit-il au Lithnanien.
—Il ne me surveillera pastong-

temps,fit Bolesian, en lançant an
sinroste un regard en dessons,

Lesoir, personne cependant na
manque à l'appel et, pendant la
nuit. ancon désordre n'éclata par-
mi les prisonniers, bien qne les
brigands sanrmorassent haute.
ment du manque de Ia ration sup.
plementaire hubitnelte, provenant
de l'avaricee des Tchouvaches,
unis qu'ils attribnaient 4 la man.
vaise volonté du staroste.
Une vague ingniétude régnait
armi les condamn(», ils avaient
e pressentiment qu'un comploise
tramait parmi les brigands, gai
chaque jour devenatent plus in-
xolents et qui ne or fen ent pas
pout dire que les Polonais avaient
élé les maîtres asses longtemps
et qne le tour desvraisllussesétait
arrivé,
Ces menaces avaient d'aulant

plus de gravité qu'il était notoire
que plusieurs fois déjà dans d'au-
tres chaines les brigands avaient
attaqué de nuit avec des armes
les politiques pour s'emparer de
la crisse et piller les chariots des
femmes polousiovs admises à suis
vre le convoi.
Chusco, César et les prineipanx

politiques svsient bean’ fedoubler
n surveillanoe, lve brigands sé-

parée d'eux daus chaque ostreg
pouvaient ourdir leurs conspire
tions à loisir, et il y avait peu à
compter sur quelques mécontents
patriotes ardent mais téméraires
«wt disposés àtout tenter pour re-
couvrer leur liberté, po

l'our combla de maihens, le
temps, jusqu'alere doux, touraa:
subitement an froid, «t le 9 no-
vembre. en quitiant l'œstrog de
Tourouski, lesprisonniers n'aper-
Quren* piur autour doux qu'une
nappe e nvitre épaisse sous la.
nelle champs ofRe
jemenrer envevelis ue

sieurs, mois, et au milien de la
quelle Je Veg, dout je convaut
tait déjà embarrassé de gleçone,

ressemblait À ane écharpe de erce * De même que le clerge brûle po jeté sur wnammenay Hnoew,

ET D'ANNONCES.."

bay: chung en glued 1a respiration eur

le {dons ni tervible étrointé la cireuls-
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iver, erterrible hivergob
les lèvres, qui bond d'un sey) coup
le robuste ; 9 deschônes vi des
sapine.: qui opugéle le mercnre
antdaube Sverre et arrite

tion dn sing daneJe cœur, venait
de faire sa prergière apparition.

lonps se retiraient, en hurlant,
dee plaines dans les vastes forts,
lesfoiseaux voyageurs dessinaient
en fuyant-leurs longaus ligne noi-
ri‘res dang Ip cic gris et hus, les
sapins, inclinant jours longs bras
slourdis par lesfroktset demniliers
de corbranx nnire pousssient en
fournoyant autour des villages
leur lugnbres coassements.

Jusqu'alors les exilés avaient
marché vers la Sibérie; à partir
de ce moment la Sibérie semblait
venir au-devant d'eus. ;

Bt ce nétait pourlani que Je
premier cercle de cet enfer de
souffrances qu'on sppelle l'exil
que les dé partis venaient de Fran-
chir,
Oh! alors les plaintes ot les

gémissements éclatèrent de toutes
parte. À chaque étape aussi aug-
mentait le nombre des malades
[que les Cosaques entussaient sur
les kibliki, où le froid raidisait
leur meubres et mettait fiu à leurs
tortures,

Tune pensée, an espoir, car il net
des cœurs nui Le désespèrent ja-
mais, soutenait cependant enco-
re cvs hommes habitués à braver
duns les bois l’intempérie des vai
sons On n'était plus qu'à guiel-
nes journés de marche de Cuaun.
à, les prisons (taient en briques

et l'on pouvait attendre que le
froid eut durci uegs dans lu-
quelle il fallaÿé en ce moment
svancer cnenfongant jusqu'au ge-
noux. La aussi on pourrait
ger les kibitki en traineaux en les
posunt snr des patine © une distri-
ution d'habits d'hiver sersit fuite

«tle voyage ne seruit plus une
aussi atroce forture.
Ouarrivait él'avantdernioresta-

tion, les fôrets se faisaient plus ra-
res. Au haut plateau conpé de
vallées et de collines, anceédait
une contrée traversée par de pti
tes chaines de niontagnes et de
monts isolés dont les plus hauts
avaient cing ou six cents pivds
d'élévation et entre lesquels le
Volga, changeant subit-ment son
cours de l'ouest à l'out, formait une
grande courbe, pour prendre Ia
direction ‘du sud. Le long des
vours d'eau, au frud de vallées
ues-x étroites ponr n'étro en de
certains endtoits gue des gorges,
on voyait reparaitre les grands
villages russe aus loits de cheume
régulièrement alignés et dont le
rapprochement indignait d'une
manière certaine le voisinage de
Casan.
En ce moment, les prisonniers

épuisés sonpiraient apres la pri-
son où Ha troavetaient au moins
la chaleur et le repos, comme
quelques mois anpararant dans ls
prison de Moscon il avaient sou-
piré eprès le voynge et ce fat avve
un vrai bonheur qu'ils entrerent
dame ‘’l'ostrog de Siuri-Fo ndir.
après fequel tle ne devaient plus
s'arrêter qu’unenuit à Kagoukaet|
le lendemain arriver à Casan.pour
preudre un repos de queiques

ours. ; .
Sous prélezte de veiller aux

préparatifs nécessités par l'adjonc-
tion d'une nouvelle chaine à celle
ue le froid et in fuligue avaient
bjà déaimée, Mitved, devonu ine

visible depuis que les suites de
son accès de goutte lo rotenaiont
daus ss voiture, avait dès le pre.
mier jour de grande neige pris les
devants, Inissant comme t rs,
quand le voyage devsuait pénible.
le commandement de le partys ¥
venHentopaut, , :
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La llane-des yeux Jui, dans celts

maladie, deviant joué. dunne À
éraigdlre que le bétail au ent nitageté ;
Purine prond anise Je: même equ
leur ; quand My soon “1mr.
cen de papier blanc, il prend ain
couleur conn oi ondavail anis dans
du safvan, mime quand. dle a: fait
des progrès, lu cuir prend in mème
couleur; la have est visquuitse et/le
pouls intermittent, >

Causes—put cause fa plus prochai-
ne de ig Jguvisss cat ins eugorgement
de flel, Brenan de se répa
dans le duodenum (première partin
de lintestin grole), comme celx arm .
ve dans l'etat de suite, le fait pr
ser, par les vuissenex de ja voi:
porte. dans le sang. auquel, ainsi
gu à toutle corps, il doune une tou-
eur jaunâtre ; ent engorgement pout
être produit par p'nsieurs causexine
grande visquosité nrcasinnnée par
unlait caillé, dans l'état de jeunrage
de Pasion, tn tmenr dirs ot nan
douloureuse de l'iullammation €
fuie, des glaires, du sable ot des pett-
tex globules qui s'ausaasent datss leu
conduits du Hei. ou lorugne ces val
sOAUX, Par un mouvement dos mus.
cles où des norfs, se sont rétrécis an
fermés entièrement, et. enfin, par la
tuorsure des bites venimses Oupar
le manque de sel,
(ure.—La premidre rhnose qu'il faut

faire, c'est du chercher à degorgerion
canaux bilitires par le pisseniit qu
est une plans: ase-x commnne ; 6
suite nourrir l'anitasl de verdure,
autant que poseible ; il faudra ne sep,
vir de lu enmpnsition snivante, que.
l'on douvera Liede, trois fais parjour,
lu valeur d'une tasse à café : savon,
duini-our 4 ‘au mattÿa fondre dans
une pinte d'un sur le fen; an
ajoutera deine de rhubarbe Re:
poudre et ar verre de mivl ’

Si vons vous aperrevicz que ls mas
ladie provi-nie d'aue co'dre a
un combing, il faudes oo gervie 14
composition suivants:

©

Magndsid
blanche of créme’de tates, que Pou
tle bien pour eu faire nue ‘pondre,
et vadonner trois fois par jour que
cuillére à soupe dans de l'eau ral
che, ensuite vous donnorez le laxa-
lif de six ounces de crête de tarire
purifiée, parinig una livre de bourre
frais ; ensaile vous donnerrz a for
dinaire lea poudres gordiales avec-le
salpêtre elle sel à proportion, de l'a:
vidité,
I estnécessaire que nous avonts:

sions ici que 13 jaunisse produit. gi
la contraction des conduits dip fv-l
ou enfin par wn ubegs dans oo ties.
re, cst incurable, ' '
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Use macsirique i<xoramion—Les.

jeturnanx français de Montréal ant.
publié ce qui snit : .
Un des côtés les pins snillants coos .

me des plus cnnsolants du Caracléra
Canadien Prançais à été l'amanr des
livres. Dans les villes surtout, it.
wy a pas un coin destiné à quelque.
bonne collection de livres Ce he
sois de s'insiruire « surtout pip,
chez la jeunesse Janjourt hui, des .
roportions considérables et non-seis ,
lement nous avons anjourd’hui des
amuingre de livres, mais il existe de :
nombreux bibliophiles qui prebneat
tout leur amusement dans ia lecture,
Malheureusement fi comme aillon
les livres coûtent cher et la modicité
‘les-revenus force tout le monde à
restreindre ses goûts. Une combi- |
naison qui mettrait les pères de fa. .
mille, les jennes gore les fabriques
it même dinpuérie en livres ndcossais |
res ais dich wirsos immedials, sepwit
ur bienfail pour le pays ce iby !
me, qui vient dre essays par nn
de nos jeunes compatriotes honnran
blement connu, grâce à l’espril d'en,
treprise d'un Kbraire fran an dor,
ué depils quelques mais d'excellente, -
résultats. Monstour M. E. Dans-renu
ci-devunt de ls maison Dufresne ef
Danserrau, à obienu de l'importan
uwison Abel Pilon & Cle, de Purl
l'agenceponer de lu Putssance ¢y
Canada

4¢

[a vente de sea livres, La |
maison Pilon procdde sur nn sygty.
me tont différent des autres “alt
sements. Elle accorde vingt mois
crôdit eans inlérét pour tout achat '
pour que l'avhetewr pale régilt +
ment tn A comple déterminé ‘d'uvatisuy

-

oedes p 100. And
ac e ee paie presqée
cepliblement par dome] da 4}
S409 par ty les RRA
‘Nowa avons rn nmicots), àoffre Ww

shovars aux Mebdeursdu clogs,
ang hommes polithjre; ‘a “tige !

nd ue
Joayous pas seulement‘ 1Ndow eon.

ueroisiedans cells innovation, ni’ *
woyons lo ddvel ent date

en entrés "|telligunce. enprie E  re ety wn
cilitée qu'il t ;
pride canadien Hew, ples t.ulvday
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exhortations, sans dire carrément
nel est le devoir strict ot rigoureux

d'un enfant de l'Eglise cathelique ?
Co copandantAcons 1tence

blions aujenrd’hui nn do {ni nous semble résnlter de Ce pas.
vent Fens de mes évâqnes ra. [Ragern,en quentin
oliques de cette provincezgué, frous

1

= J'uéfgets sans la moindre a.

en sommes certair.sera luFa ton et AresA tus pnrèreon
l'attention par tous “lee oi prêtre }

tne $ dont la signification ne ra fite prédieation, à la définition
échapper àpersonne.

DECLARATION
Be l'Archevique et des Evéques de la

Province eophsiastique de Québas,
eu sujet de Loi Étretoraie.

À la lecture de In sentence rendne
We 28 férrier dernier par la Cour 8n-
rême du Cavada, dans la canse de
'élertion du comté de Charlevois,
des soussignés, Archevéques et Evi.
ques de Province Feclésinstiqne
de Quéter, ant éprouvé une donleur
profonde, que tons les vrais catholi
ques ne manqueront point do parta-
PT AVEC ex.
Nous n'avons pas à juger la valeur

Wgale des arguments sur lesquels se
vaut appuyés les hanorahles mem
Dees du plus hant tribunal judiciaire
de notre pays, pourinterpréler avec
tant de sévérité une foi d’ailleurs
recommandahle. Mais aussi il ne

ut nous être défendu de déplorer
Kconfit que ce jugement constate
entre la la: ainsi rnlerprétée et les
droite imprescriptibles de l'Eglise
eatholigne exposés dans notre pasto-
rale commune du 22 septembre 1875.

Loin de nous la volonté d'arcuser
Bee intentions de cenz qui ont rédigé
eb voté la loi électorale en question.
Si l'on avait connu et prévu inter.
prélation absoine-qre cette Ini rece.
¥rail, nons rroyans que des réclama
Slons nombrenses se seraient jointes
aus nôtres pour conserver anx fidè'es
le droit imprescriptible de demander
À leurs pastenrs el d'en recevoir la
direction dont leur conscience peut
avoir besoin dans l'accomplissement
d'un devers aussi nnportant

Mais quand les inconvénients d'ur
feste de loi se manifeste au grand
Jour, le législateur, s'il ne peut re-
Imédier au passé, à toujours devant
Jui la ressource de pourvoir à l'ave-
wir. Temoin les amendements qui
se foni chaque année aux lois rédi-
gées primitivement avec le plus de
soin et avec les meilleures intentions
possibles.
Dans notre pastorale du 22 septem

bre 1875 ($. VIII), nous disions, à
propos d'un jugement rendu dans
Une cause célèbre ;
“ Jésus-Christ, dit l’Apôtre, a aimé

oon bglise el s'est livré lui même peur
‘elie (Eph V. 25. A l'exemple de
# notre divin maître et modéle, rien
“ ne doit nous être plus cher en ce
** monde que cette même Eglise,dont
“ nous sommes les membres sous un
“même chef qui est Jésus-Christ.
“Eile est notre meére, puisqu'elle
“ nous a engendrés d la vie de la grâ-
* nous devons l’uimer d'un amour
s filial, nous réjouir de ses triom-
“ phens, pariager ses tristesses el au
« Desoiu élever la voix pourla défen
$ dre.
t Quand donc nous voyons sa li-

“ berié et sa dignité méconrues, il
* ne pout être permis à scs enfants
% et encore moins à ses pasteurs, de
“ garder un silence qui éyuivaudrait
* une trahison.

La Sainte Eglise Catholique, fi-
“ dèle aux euscignements de son Di-
s* vin Maître, appreud à ses enfants
* à rendre a Cesar ce qui est à Crsar,
“et à Dieu ce qui est à Dieu [Mat
«XXI. 21, Elle leur répète avec le
& grand Apôire 3 Rendez à chacun ce
« qui luiest dû ; le tribut à qui le iri
“but; l'impôt à qui l'impôt ; la crainte
“ à qui la craie; l'honneur a qui
* Fhoaneur. (Rom. XIII. 7], Ce de.
* voir de justice et de respect qu'elle
& ne cessc de proclamer, elle a plus
#que personne le divit d'attendre
* qu'ou l'accomplira à sou égard et
* qu'on rendra l'Eglise de Dieu ce
$ qui est à l'Eglise de Dieu.”

ans le cas Sout il c'agissait alors
et qui touchait à une règle discipli
ualtre du l'Eglise, nous avons vu
avec bouheur la Législature de lu
Province du Québec s'empresser de
tuettre lu loi civile en accord avec lu
loi ecclésiastique sur cu point iupor-
taut de Jiscipliue, abu de prévenir
tout conflitentre les duux autoriés eb
v'assurerà l'Eglise la protection que
lui garantit votre coussitulion,

ous avous lu couflunce que la
mbmie  bisuveillauce ef la inème
Justice seront mauifesiées aux catho
iques dans le cus préseut,

linterprélatiou si rigoureuse et
#i abeoluu dounéu à lu loi électorale,
sielle est puussée jusque dus ses
dernières couséguenve, lruil jusqu'a
priver l'iglise calhuique d'uu droit
sacré, d'un droit yue la nature elle-
témecoufère à lousucielé ot me
te À tout individu, d'u droit euliu
que les codes de loutes lus nations
regardous comme iudisculuble : ce
drofl, c'est colui de legitime dufeu-
LL

Supposons uu caudidat eu un
art ul allichiv ouvertpaient l'inieu-
ion de détruire l'Eglise catholique,

n'est-il pas évideut qu'aucuu cuthe
lique uv pourrait, seus cumtutire
ui grave paclie, voler en luveur d'un
tel cuudidat ou d'un Wl pari ? Et
Uniis 00 Las, QUE NOUS UN SULposoUs
dci que pour teudre ucire joue
plus evidunie, daus ce cus, disous-
hous, ost il coulariue sus notions les
ius élémentaires de le justice et de

a

raison venant soit coud =
u ques, oud nu faire
ueàpré de tinuides consvils, des

  

  

ne

“ du dogmereligieux et de tout point
** de discipline ecclésiastique: Je lpi
“ nie dans lo eas présent, comnie
** dans lout autre semblable, 1» droit
“ d'indiguer un individu on un par.

Fii-4s-palilique, et designaleret-voner
“ l’un on l'autre À l'indignation po

is* hligue, en l'accusant Lib4ra
“ me çaälholigne ou de toute autre
“ errenr religiense. -
“Ft surtout je Int nie le droit de

+ dire que celni qui contribrerait À
“ l’éleetion de tel candidat commet
* trait un péché grave.”

Ainsi, d'un côté, liberté abwolue
d'attaquer l'Eglien catholique; de
l'autre, impossibilité À celle-ci de se
défendre, ‘’on plntôt de défendre les
“intérêts spirituels des âmes qui lui
% sont confiées! Mais l'Eglise parle,
se agit et comhnt par sou clergé.et re
** Lisre ces droits au clergé, rat los
$ refuser à l'Eglise” (Pastoraie du 21
septembre 1875 § V.)

“st ce juste 9
En réclamant ainsi pour l'Eglise

le droit de propre défense, nous ne
prétendons nnllement exclure dus
suffrages catholiques, tout candidat
appartenant À une croyance diffêren
te, imbu d'oneerrenr religiense quel
congue, Sans doute, toutes les er
reurs sontprejelées et condamnées
par l'Eglise; mais toutes n'offrent
ps le mème danger pour elle. L'his-
foire de notre Province mootre clai-
rement que telle n’a jamais été lu
prétention du clergé. Des comtés
catholiques ont assez sonvent éludes
mernbres protestante, ici ou ailleurs,
n'ont presque jamais envoyé de ca.
tholiques au parlement -

Enprésence de la position faile eu
vlergé par cetle senteuce du plus
ht tribunal judiciaire du pars,
nous n'avons pu nous dispenser d'è-
lever le voix pour sauvegarder un
droit sacré et nécessaire de l'Eglise
Catholique, et pour demander gue
nos Législateurs, dans leur sagesse
ot leur désir de rendre jusiice A
tous, apportent à cette état de choses
un remêde convenable,
Province de Quebec, 26 mars 1877.

i E. A. Anas. de Québec,
L. F., Ev. des Trois-Rivières,

4 JEAN, Ev. de 51. G. de Rimous
bi,
ve EDOUARD CHS,, Ev. de Mout-

+’ANTOINE Ev. de Sherbrooke,
J. THOMAS,Ev, d'Ollawa,
L. Z Ev. de St. Hyaciuthe.

———rt

Lois d'Education et Ecoles.

1
M. le Surintendantde l'Education,

qui a déjà beaucoupfait pour la catise
de l'Enseignement dans cette Pro-
vince, vient d'adresser aux Comuis
saires et Syudics d'Ecole de loutes
les municipalités scolaires une cir
eulaire lcor faisaut connaître géué-
ralementles lois concernant l'Educa-
tion, et, en même temps leurs devoirs
par rapport à lent charge.
M. Ouimet avertil les commistairrs

qu'à l'avenir le Journal de ?instrue-
lion Publique vera envoyée gratuit.
ment à tous les iustituleurs. et insti.
tutrices, qui devront les garder soi-
Bneusement comme archives daus
chaque école, M. le Sarintendant ex-
prime l'espoir qu'on pourra faire en
classe la lecture de plusieurs articles
intéressants qui ne manqueront pas
d'amuser et d'instruire les enfants.
Le suristeudant de l'Education

avertit les commissaires d'Ecole que
la subvention sémestrielle ne sers

s envoyée aux municipalités sco-
aires qui n'auront pas fait le rap
port des Elections conformément à
article 44 desstatuts R. du Bas-Ca-
nada, Chapitre 15.
La comptabilité des-affaires scolai-

res devra être uniforme partout ef
le département de l'Education (ans
mettra des formules de livres de
comple et de Cotisations qui devrout
être mis partout en usage. Des for-
mules de roie de cotisations, du
grand livre, du livre de caisse, ac
compagnent la circulaire.
Par la nouvelle loi le surintendant

est autorisé à poursuivre toute per
sounies qui détieat les livres où
quoique ce soit appartenant à la œu-
uicipalité scolaire,
Dorenavant, MN. les Commissai.

res d'Ecole seront tenus de fixer le
montait de la rétributioo mensuel-
le qui doit être payée en sus des co-
sisations par l'article 65 de l'acte.
d'Kducation, Cet article n'est géné
raleuteut pas observé daus les cum
bagues. Au sujet de la
CONSTRUCTION LAS NAMONS b'ECBLE,
M. le euriutendants'exprimeainsi.

Te clause du Gée article du eh
15 des 8. R.du B.C. et lo de article
de lu 3) Vict, ch, 22, sont abrogés
ol rethplaces par une autre Clause
que Yous trouvercs & son rang d'or.
re dutis le 64e arl du ch. 16.
Vous verrez que vous u'aves plus

le même latitude que par le pussé
pour coustrulru les maisons d'école *
désormiis vous serez tenus de sou-
mettre à fuon approbation les plans
oi devis d'après lesquêle Vous désirez
cousiruite, ou bien d'adopler ceux
que je vous fournirat, à demande.

Vuuillez croire, messisurs, que les 

avis, des perommandations, des] antonre de cette lot n'entendent pas
chasger les munionpalilésden far
dean trop lovedpt vont vons Fire

nComstruire, non prddey monuments
céffteux, mais done qui, tout
“8 ftant jolies et Megléniques. ve
ne gréveront pas le Biidjet seolaire.
Un vétit ménazelTIn Qnaté des élèves
en méga temnejque là boutwe des
> - Une jphe amison ug voûte
pas plus qu'une Taide’; entre Te hean
et le laid, en matière, pasd'au
c'ent une afffire, moi pas d'argent,
ma ve,rrrhepe i
TAANN d'école devrait être Ja
ne élégante et la plus attrayante de

Parrenétmtement-sREpont y avoir,
dit M Cousin, une maison dans lar
sondissement sind: duns un endnit
pins agaÿqble que les autres, ntionx
âtie, Mieux protégée contre le froid,
lus plaisante dane son aspect, plus

[roofs qu'yne autre À ex-rver unie
fhflnetice sulutaire’ sur d'esprit de
ceux qui l’habitent, cetle mafson, ce
devraitiéire In inaisqu d'école. * C'est
là que vos eufants prssent la plus
grairle partie de leur” journée: il
faut que cp séjour leur soit agrvable.
Etudier est un eflnrt pénible à laur
âge: sachons done donner autant
d'attraits que possible 4 la maison
de l'elnde. Prenons garde que le dé
goft 'empare des enfauts ; leur ave
tir en serait compromis.
L'hygiène veut que chaque enfant

ait peut iedg carrés de.plancher et
cent pieds cubes d'air respirable;
mais dans les maisons d'école ac.
tuelles en senl petit appartement
renferme 40, 50, hy 30 élèves: com
ment vonlez-vous qu'ils y soient à
l'aise, qu'ils s'y plaisent, sinsi pres
sés les uns sur les antres et rosptrant
un atmosphère vicié ? Ils ignorent
‘qu’ils sont expo:és là tous les pours
à contracler des flevres mortelles,
mais la contrainte qu'ils ne peuveut
manquer d'à rouver snffit À leur faire
regretter le logis paternel.

Voiei ce que dit M. l'inspecteur
Fontaine:

« En général, elles sont troppetites,
mal construites at froides cn hiver,
Tandis que la maison d'écolr devrait
êlre l'une des plus jolies et des plus
conforialhles de l'arrondissement, elle
est souvent, presque toujours, celie
pa offre le plus mauvais coup d'œil.

! suffit de l'habiter seulement quel-
gues heures en hiver pour coustater
qu'elle est très-froide, et, pour ainsi
ire, nou habitabie. Il ne faut pas

s'étonner alors si les enfants ne vont
pas à l'école. ”
H faut, de tonte nécessité, metire

un terme à pareil elab de choses,
Une maison d'école doit être haute.
bien aérée, bien éclairés, un pen
éloignée du chemin, et construite
sur Un terrain d'an moins nn deni
arpent, afin que les latrines puissent
être plaréi« à one dictance suffisante.
Elle doit contenir an moins deux
salles pour les enfants, l'une pout
les commengants, l'autre pour les
plus avancés. Une parie de ka mai-
sen doit être affectée au logement de
l’instituteuret de sa famille ; elle de
vrait douce conteuir quatre ou cing
chambres, car it convient de bien lu-
ger l'homme qui, après le prêtre,
opère le pius de bien au milieu du
peuple.
Auusi donc, lorsque vous vous dé.

ciderez à construire Une maison d'é-
cole, vous devez d'abord me demander
ua plan, en se disant quelles dimen-
sions vous voulez donner à l'édifice
el quelle somme vous avez décidé
d'y cousacrer; ou bien—el cola es:
préférable - vous me transmettres ves
propres plans, et je jugerai o'ils ré-
pordent aux inteutions de la loi, Je
meferai, daus bons lea cas, un devoir
de scennder votre zèle,
Règle genérale, tine maison d'école

élementaire ne doit pas cobter plus
de 81600, ui une évole-mudèle où
académic plus de $3000, wais le sur:
intendaut à le drois de vous autoriser
à dépasser ce chiffre, si la vécessile
l'exige.

ee ee.en.

PARLEMENT PEDERAL.

CHANBRE D£S COMMUNES.

La Chambre s'est occupée mardi
soir du Bill présenté par M. Blake
ponr amender l’acte de faillite. La
section [3 du Nouveau bill por:e
ce qui sait : ..

13. LA soixante cinquième section
est amnendée en y ajoutant des
mots suivants:
“Pourvu toujeurs qne le juge

W'accorders ancune décharge’ en
vertu du Ja présente section, duns
aucuncas, À moins que quelqu'une
des conditions qûl suivent. ne suit
étahtie par prenve, savoir :

*4. Qu'un dividende de pas moins
de cinquante contins par piastre aux
des créances ann garanties, à élé Où
qi paye & wéme les bieas du fail.

; où
“2 Que pareil dividende aurait
u être payé sans la gégligegos ou
à fraude dy syndié ou des Inspec.

‘lenrs; on
“2 Que lo failavait, um jour

jueloenque anléridur à l'instiontion
« procedures em. duillite, déposé à

la pusle, pffrangli et, recommandé,
à l'adroqge de chacuz de ses gréau-
ciers, ant qu’ils [ui étaient, con
vus, une déclarafiba leur avousn
sou itivoitabitité ; oie nulfeg pro-
cedures bn faldfhe hilont du Yt:
tutes contre le full) dans “lo tots
d'ue mois après l'euvoi de: cet arte

   
  

 al qua gédisidoide envait. 616; pi
eu dusironie doit ie aitu
ne peul justement être Lenn: suspon

‘trow àpr

 

sable, survenant plus d'un mois
aprés l'anvoi de tot avis, ”
Un amendement do M. Whils (Ren.

nit de réduien 2 $34 Jo
eolitpae qe tout Milli seraittenn
de myar à créajigfers pong lui
permagére d'efRenir sa Acebarge: Get
ardberdfriient à eto porn pie 37 con-
tre 112. Ua antre amendomant de
M. Gibbs 4 eB t de rdppeles tante
Pimitation de percentage a ote dgale
ha perdu par un. voty de 58-çoutre

1 4
.
M B:hyan voté contre Îre dent

amendements projinsés.

cours, s

q pisJude REUBEN,

Nous voyons de temps A autre que
certains juges de la Cour Supérieure
nommés pour adumnistrer la justice
aus les districla ruraux,où da gent
tenns de, pésitér, gont draps à
siéger 4 Montréal on ir Quebec, se.
lon le cas, pour y expedier une par
tie de la besogne qui eucombre les
cours Hes grandes villes. Nous su.
vous que la loi autorise daus cer
tains cas l'assistance des juges ro
sidents aux Dislriels rnraux anx
cours des autres Districts, mais nous
ne compretions pas que celte dispa-
sitinn ait pu être tolérée dans nos
lois Ceux qui ont combatte si
lougtemps pour lu décentralisation
judiciaire et pour les juges résidents
n'ont pas compris dans le moment
wils sapaient du coup la bdse de la

décontratisation eu enlevanl—ne
futes que ponr une jnurnée—le
Juge d'un Distriet ponr lé transferer
a un autre; ils iguoraient que d'un
instant a l'autre, le juge peutôtre
ctestappele & expalier des atures
d'urgence qui reguiert à la Cour
sa présenre continuelle «tb immédia-
te, et que parun streroit d'occnpa
tions judiciaires, eo fonctionnaire
devient incapable de donner aux
justivisbles nue attention et nn
administration du la justice satisfai
sable pour fui mème et pour le pu-
blie,
Nous voulons croire qu'il y a

Aux chefs lieux des Villes, des affai-
res très nombrenses, Varnes, impor
tantes, el necessilant un trouble
excossif, mais le mal n'est gn'ri
qu'à demi par le déplacent d'au
tres juges dont l'absence ne peut
ètre que prejudiciable anx intérêts
de la justice dane le District pour le-
qnel Us sous nommar 8.
Que l'ou autorise la nomination

d'atstres jure, ns is que l'on n'ôe
pas à lu loi, qui crée les Jupes ré
sidents. toute l'utilité ot l'iniportan
ce quelle a et l'efficarité dont elie a
donné des preuves irrévusables.

Il est impossible que le nombre
aciutel des juges 3 Montreal sutiise
à la quautilé elonuanle de causes
qui s'inetruisent à Montresl, depuis
la Failiite jusqu'à la saisie—gigeris,
depuis le Copius à l'action eu recou.
vrement de sonnues  d'argeut,
mais ce ne peutètre qu'une raison
de plus pour creer de nouvelles
[dices de juges, et non de combler
la lacuve eb swmplir le vide au
detriment des justiciables de la
campagne,

 

 

PETITE NEMESIS,

Non mult, sed multum.
Les lihres et indépendante étectéurs

du comte de Mortbriand avaient un
jou clioisi pour les représenter dits
à Chatybre d'Asseinbite, ua excal-
lent Lomme à qui lu vort et ses pa-
rents avaient voulu douver le new
pavifique de Tranquille Une im-
inense majorité d'aburd, et des accla-
mations ensnite, envoyerent pendant
longtemps M. Tranquille au Parle-
went de sa Province. C'était un
homme trés.populaire ; s'il eft des
Adversaires, on ne lui conuut jamais
d'eunewis. ll ne se fit jamais com.
po-er de programme politique, cer
taiu qu'il elalque la politique chau-
ge el varie bien’ souvent selon les
idéus, les musurs et les besoing du
bemps, suivant les hommes, les cir.
Coustances 68 les lieux,

Partisan déclare de toutes les
réformes, il n'avait jamais teuté de
déwolir aucune viciile wuraille deo sa:
ville, du retverser aucun ustislère,
de corriger aucun siatut. Cu n'est
pris lui qui aurait introduit parmi

Umbré ; it auruil laissé cireuler daus
l'intérét du peuple aussi librement
que possible les quitize sous, tnème
perces, les schivlings anglais ot les
(renie squs stéricains Durant sa
carrière parlementaire, il parut con.
server leu faveurs du l'opinion pu-
Llique, et l'on ne vit aucun journal
du lemps mentionner son Non ; sou
Lroisième voisin pur ordre do comu
prenaut à pou pres pourlui seul Jes
colonnes de toutes lus Gazettes nu
l’ou publiait, qui, les discours qu'il
faisait, qui, les suauvais vols qu'il
avin donee,

M. Tranquille, sacham, que Dion
résiste aux superbes ef dunne sa.
Brâte nux Aumbles, s’ôtuit placé en
chambre aussi lon quo possible de
l'Orateur cl pour détiontra: son tom-
plet détachament * des biens de lu
lerre, il touruait le dos aux minis.
res, Agen plusioues aunées de
services parieweniaires, il avait
urquis ve telle reputation. gue les:
électeurs dus Cuimlés. environuants

alent Jo Bouheur pote i
sin. 'Chaenn dhrait désiré dé lv Jur.
ver gout néeudatalre, chicdh | yrigh’
le Gisl de lui insplrur le goût de

   briguer ses suffrages:

La Clu13 àMAAdOPIÉSAU CON QUIpOiE Wiblonin ca0 joined
ur division,

nous le gallon imperial ni le papier||

op da Toutes prrts, tandis gu nos
dhbputéa s'aftunegt À changer 1 les
8us fon lois, ok gos statiix, passe n!
cas A uh des uastipns

  

  

 

  

 

des gperches, et dépeusent une bonne
partie de leur inde i pariemen.

tairgA faire publios lodrs discours et
leurs faits et gestes dans les jonr
naux, voire membre, M Tranquille,

wan
tres chases, plas dignes de son atten.
tion et plus en rimeort avec vas
interdts, * 4

D'autree dlmient a: tons los 44
putes resseiviaion™ M. Tranguitle.
nembre de ,Mondbriund, les ses
sions, qui obdinalre, durent 35 et
40 jours, n@ Gurerai@it jrs plus de
10 ; et au lieu de donner 60,00 par
Scgsion à bas reprosenthtgl doh; an
seriaus quilte avec 860,00 par Lite.
L'inpression des Statuts serail moins
voûteuse, les Statuts étant moins
longs et moins volumineux. La
Province rénliserait ain chaque
année nn profit net d'au moins
100,000, dont une partie pourrait
être utilisée pour protéger la eultu-
re des betteraves,
—Vous n’y êtes pas du tont, disait

un ante. Si tons les députés res
semblaient à M.'Tranquitle, les Cou.
seillers  Législatifs

=

deviendraieut
inutiles, puisque l’on aurait à la
Chambre d'Assemblée cet iuimitahle
modèle que Poune trouve aujoar-
d'hai qu'au Conseil; et les membres
vénerables de cet auguste corps, se
voyant dévanees par les jeunes bar
bos de la Chzunbre Dasse, retrheve.
raient un reste d'energie, pour dé er
ter des poudreux fauteuils destines
aux Invalides. 7
—Comment! s'écria un électeur

de Montbriand, vons vontez nous
ravir notre digne dépoté? ll y a
longtemps qu’À nous sert, et que
nous l'appuyons : il ne peut changer
de comte, pas plus que de drapeau.
Vous prétentez dire que M. Tran-
quite ve parle jus eu Chawbre ;
guest ee que ga fail, s'À pense jusie
rt vole bien ?

Nessus.

 

INFORMATIONS.

Los comptes de la Corporation de
Joliette pour anvée Bnissaut le 31
Decembre derner établissent qu'il
était dû par la Corporation & celte
snore mie somme de 825.555, à part
plosieurs montants qui n'ont pu être
voustaté que depuis.

Les nombreuses améliorations pu-
bliques faites parc tes autorités muni
ripeles ont entrainé la plus forte par-
lie de cette de pense.

Jusqu'à la fin de la session, la
cluentue des emnmunes siégera le
salbeili; en outre, le mereredi soir
sera consacré aux affaires du gouver
nement, et 1 y aura deux séances
distinctes chaquejour,
De crile manière. où pense que la

session pourra se terminer du 20 au
25 courant.

—

Nous avons la douleur d'annoncer
la mort de Mogire CF Morrison,
cunt de BL Cyprien de Nhicrsithe:
dérédé au preshgtère de SE Cypñm.
le 2 courant,Janus Ja cinquante hui
tice antiee de spn Âge.
Le service gb Benterrement auront

lien à St. Cyprien, veudredi, le 6 cou-
tant. .

Ty antra des voitures à "la station
de Stottville, jeudi soir, pour rece.
voir les membres du clergé qui se
rendront poor assister aux (guérasiice.
Pas de lettres funéraires.

M. Charles Francois Callixte Mor
risson. Prétre, Care de Stu Cyprien.
decede hier apres-midi, appartenait à
la Sucièié d'ube Messe,

—

Au Promitère de la Rivière des
Prairies, le

Z

du courant, à l'âge de
3 ans M9 mols, -Mossied Frs. Ant,
Alfred Tuupiu, curé de lu susdilo pa-
vuisse,
Sai service aura lico dans son

église paroissiale samedi prochain,
le 7 du courant, à 10 houves à. mi.

Les Mesdivurs du clergé ainsi que
les pareuts et Tes amis sont prics d'y
assister bars autre invitation,

M. Alfred Toupin, Prêtre, Curé de
St Josopli de la Rivière des Praitivs,
dévéde hier après midi, appartenait à
la Sociéie d'une Mooss.

P. Lencane, Chan,
Pro-Becrelaire.

M. le Chancelier Bismark a offert
sa ddmission h Su Majeste Guillaume,
Empereurd'Allemague qui ve J'apus
accepion, mois qui à accordé nu
Vieux Chancoller Imperial un conge
d'une ante,

Plusteurs dépuiés ont profité des
Vatances de l’âques pour venir voir
“leurs fawsilies, Ausei fundi dernier à
l'ouverture de la séance, il y avait
bien peu du membres preseiite.

La résolution projosé par M.
Schiulta déclarant qu'une 101 coin-
plétement prohibitive des Aiqueire
‘Splribivuses est le geul remède à Pin tomperancd) d M4 retires, vu lub
sce de son moteur.

yle ce d'éducation, d'i rie
et lultyrg, prennent pl à
ehargetdus ordpes de ln Chijglimrle
motions ot d'a de matio r”
debtun dempe”considérable à toire

Question des «fificos destinés aux ;
pærtomnents publies, à Quâbes, Co
a ces travaux sont sous le contrôlede répartem-nt des Travanx Publicyit 'Honorable M, DeéBouchervilly

of le ministre, et que ce dernier oy)on ce moment À Ottawa,la considé.ration de cesia ent remise
la semaine prochaine, au

l'Honorable Premier, retour de

M. Trow a présent à la
des Commande un bitt brenhjol a protection des voyageurs yupFE cheming de for, 61"qu tontiensentrantres dispositionsle Divantes :UnbiHet de pausige sers banjusqu'à
ca qu'il en ait été fait usage = aucunpassager ae sara Porné de laisser le
train si Ce n'est À une station ; les
bureaux pour ta vente des biliis se.rout ouverts tout le jour et non pas
seulement quelques minutes avant ledépart des convois; pas de chargeote pour les billets pris dang (4
chars,

—

La Lientenant-Gouverhmr de laprovince de Québec est descendu sa.
medtau SL Lawrence Hall, accom.pagué de son secrétaire, M. Gauthiervu route pour Ottawa, où il doit pas:ser quelques jours, De retonr à Qué-
bec, il se fixera définitivement à u-ver Woo, où l'on est actuellement àfinir quelques changouwents faits dane
vetie résidence.

Le Sénat et la Chambre des Com.
munes ont adapté deus bills ineo
rant deux nouvelles compagnies in.
dépoudatites qui vont entreprendre lapose d'un nouveau câble transatian.lique, Le publie 'intéressera d'antantpius à evtle entreprise. qu'il est me.Hacé de nonveau d'un monopoleécrasant par suite de la fusion pre-
chaire des deux compagnies en
session des deux cables qui sont ac.Mmellement en opération.

D'après une correspondance de
Washingion, le département de Iaguerre va modifier organisation desdivisions militaires. L'Union est par-
tagée en trois grands commande
ments, les divisions de l'Atlantiquedu Missouri, qui à pour chef le géné.
ral Sheridan, sont compris les Ktatg
de la Louisiane, Mississipi et Alaba-
ma L'iutention des antorités fédé
rales est de détacher ces Etats de la
division du Missanri pour les rats
cher à celle de l'Atlantique. dontle
commandant est le général Hancock
Ou rousidère cette mesure comme
nn premier pas vers la non-interven-lion des troupes dans les affair s des
Etats du Sud,

Une dépêche de Rome mande que
le Saint D’ère, que l'on disait mou.
rant ces jotirs-ci. est maintenant par-
faitewent rétabli.

Les nouvelles de l'Etat du Maine
annoncent que les rivières y sont
dbordées ; jJusqu'i<i les dommages
ne sont pas considérables, mais on
craiut pour l'avenir.

 

LA RECOMPENSE DES JUSTEKS.

Le Mail refait un petit tableau que
nous avons déjà préparé nous-inêmes
et que nous république, 11 est bon de
le metre de temps à autre sous les
yeux de nos lecteurs pour montrer
coment les jnsles, les pure se
tecomipensent eux mtwes, Loujours
dans l'intérêt du pays.

Voici ee tableau qui indique l’ar-
gout reçu par quelques dépulés :
M. Edgar.
Maglia...
MM. Vail et Jones..
M. Norris, M, P.....
Ex Senaleur Foster.

   

      

  

M. Dorion, anuucliement.., .000
M. Laird, do … 7,000
M. D. A. Mach)onald, an.
Huellenrelt.……esc0s

|

10,000
M. Letellier de St Just, au
W niellemont . 10.000
M. Fournier, aan
M. W. Ross, $000
M. Stirton, do … 3.000
ME B Wood, db

3

..;+* Bu00°|
M. Hodwell, do wo 3,000, <
M. Richards, (Colombie Bri-
tamnique, anniellemend.., , 5,000

M. David Christie, attnnulle-
MUNIE onessocucepecensccagestens. 1000
Ce qui forme une somme de $199,

O00 pour ecux qi ont regu un con
tral ou une mimion dv gouverne
aici, et $63,000 pour cous qui re
voivent des salaires snnuellement,—
Minerve,

—2= EE"

FANATIQUES ET LIBERAUA,

Le Witnèss, rondant compte del'as.
seiiblés de “l'Alliance des droite
civils” adresse lus compliments que
l'on va lire à M. Tremblay et aux tie
baraux qui l'ont soutenu coutre le
clergé. Nous antgouraofouth Co
jel, neup cobtestjaut pour aujeu i
cultecation wo
* L'objet vers tequel elle |Alliance

protestante) loud est trop vaste, ob
commune I's gly . M''Bluvégson,
les proteptaUse1 casbesoin ain
wenant de dé » Cour qui .
de#04Beso aidtonsvurs sa:
callivligues rumaiye, gui demsnident
partait haute cris prutction contre

es emplélemente du ulurgé ourleurs’
droits civils. Los protestants pa vent avoir rocours à la loi lorsqu



 

 

 

it do redressar un acta illégal,

. les catholiques remaius ne peu-
ç pas le faire impunément. Sk,

po me dans le ras de Charlevoix, un

homme liben demande que la loi sur-
so ennrs #tque las prêtres coupe

bles de méfaits soient punis, on le

pr nonca comme l'antechrist, comme

Fennemi de I'Eglisa, comme le des-
de son peuple el Lous ceux

ni voient pour lui sont men cos den

q ines ecclésiastiques. On pent dire

n'en agissant ainsi on ne fait qu'ez-

joiter les préjugés de quelques hom.

es ignorants ; mais ces mêmes

m ures dénoncentles juges qui, eon-

moment & Ia lof eLÀ leurs ser
ments d'offiée, Annallent l’élection

de l'homme notoirement corrotnpu

ui est parvenu & sa position élevée

Tr des moyens malhounêtes. Il est

consolant de ponvsir constaler qu’il

à dans le comté de Charlevais un

Land nombre d'hommes qui, malgré
menacns des prêtres el en «dépit

de la persécution qu’ils auront À

souffrir, ont vaillsument combattu

pour leurs droits. ‘*
Qu'il est consolant d'être ainsi bé-

si par Chiniquy.—Canadien.

 

INONDATION.

On lit dans le Jean-Baptiste :

Hier, (mardi) après-midi, l’on rece
vait une dépêche que la digne duré
servoir de Suaffordville, Conn., avait

cédé. La maison de fret da çhemin

de fer, tous les chars à Staffordville,

la Banque Nationale, TEglise Con
grégationaliste, et 15 À 20 autres bâ-
tisses furent entièrement détruites,
Le réservoir était À peu pris un

mille de long et convrrit 300 Acres.
La digne fut bâtie l'automne dernier
et était faite d’un mur. de granit bien
supporté par les rives. Elle était de
18 pieds de haut ct 150 de long. La
digue se briss vers sept heures hier
matin, et emporla avec elle huit
autres digues moins considérables,
surla rivière Willimantic. L'Inonda-
tion brisa toutes communications
dans les différentes parties de la
ville.
La perte de propriété est estimée à

$300,000. ;
Un anglais nommé Richard Sped

ding, qui eidait à transporter les
marchandises est disparu, on le croit
noyé; c'est la seule perte de vie
mentionnée.

 

UNIVERSITÉ MCAILL — LA collation
des degrés a’eu lieu mercredi après
midi, à 3 heures, à l'Université Me
Gill. Les Messieurs suivant furent
reçus médecins:
George E. Armstrong, Montréal,
dames Bell, North Gower, Ont.
Albert Boyle, Ghalettetown, [ P.E.
John Brodie, North Georgetown, Q.

pjmuel C Burlaud, Philadelphie,

Gilbert Cannon, O,
Duncan H. Camero, Perth, Q.
Cedrid L. Cotton, Cowanaville, Q.
James 8. Farley, St Thomas, 0.
Ales, C Fraser, Walvebury, O.
John A. F. Gillis, Summerside, I.

Henry C. Greaves, Barbades, N.O.
Alex. B A Jamieson, Lancaster, O.
John A. Lane, Prescott, O.
William K law, Richiboutou. NB
Frank L Miner, Abercorn, Q.
William D. Oakley, Plattaville, O.
George A. Park, Ste. Marthe, Q.
Thos. 8, T. Buellio, Fergus, O,
Aprés des discours prononcés,par

les Des. Sinellie et Garduer les Mes-
sieurs suivaats fureut retès Baclie-
lier en Droit Civil:
MM. Bergerun, B C L, Beaulieu

BCL, Charette BC I,, Capsey, BC
L, Dorion, B C I, Dansereau, BC L,
Ethier, BCL, Forget, BC L. Good
hue, BC L, Gosselin, B C L, Garon,
BCL, Kaapp. BC LytLassalle, B GL.
MacDougall, BC L, McKorkell, B C
L, Mook, B C L, Purcell. BCL, Pal.
tier, B C L, Pallisser, BC L.
La médaille d'or, dite Hésabeth

Torrance. Gold Medal fut décernee à
M. Goodhus, comme ayant subi lo
meilleur examen.

Voici les différentes matières des
examens, ot les messieurs qui ont ob-
Senu les premières et secondes places :

Droit Intercolonial-Prof Kerr,
remiers. MM, Charette eb Monk,

ua. Deuxième, MM. Dorion ei
hue, egæquo,

Droit Commercial - Prof Wurtele,
Premier, M. Goodhue ; second, Monk
Droit Romain—Pro Trenholme—

Premier, M. Goodhue ; second, Mc-
Korkell,

Droit Criminel--Prof Archibald—
Premier, M. Goodbue, ex-æquo se-
cond, M. Charetie.

Drois Civil—Prof Lareau—Pre-
mier, MM. Charette et Guodbue, ez-
quo; second, M. Purcell.

rocédure CivileProf Huichison
—Premiers, MM. Goodhueet l’urcell
ez-squo ; second, M. Capesr.

uccessions—Profs Rainville et
Robidous—Premier, M. Gosselin; se-
que ; ie

= de à à été decerné
M. Ph. Charette, ‘ fo

messieurs suivanis oat subs
leurs ezaueus de seconde aunée :
Abbott, Adan, Beauchamp, Bean

doin, Berthelot, Bissonnutiy, Broocks,
Crimmin, Cross, Crothers, Currigau,
Dutty, FaclboaulyPay Gaudet, Gra
bam, avanagb, Laviolette. Lanciét,

P MeKinuou, MeGoun, Morin,
Theneau, Morriesou, Purras, Pope,

messieurs ob oubi leurs ozs-
mens de Lruisière année :
Bramptou, Case, Corus, 4. Déc

P
e.
@

carie, Ethise, Plott, Lafontaine, Le.
dieu, Levassenr, Maclean, Marti
nean, Nicholls, &t. Jean, Trudel,
Husteed, Chanvet, A Deseary, Du.
chesnean, Evans. Haly, leblanc,
Leet, Lévelllé, MeNaughton, Nautel,
Pillet, Simard, St Julien.
Des discours furent prononcés À la

fin de la séance, par MM. Hutchinson,
avocat, et Sir Prancis Hincks, après
quoi l'assemblée se dispersa,

or. vous.—Dans la nuit du’ 26 au
27 mars, les mnulins À farine, À carder
et à scier le bnis de St. Judes, sont
dovenus la proie des flammes. Ces
moulins étaient mus par la vapeur et
appurtenaient A une compaguie, ls
étaient assurés par 91,000 à l'assu-
rance ‘ fétadacona.

 

FAITS DIVERS.
—

ARTAND Dis MALLES. - Mardi dernier,
les malles ne sont arrivées ici que
vers neuf heures du matin, le pastil
lon n'ayant pu traverser aur le. pont
de M. Galarnenu ‘qui est en très
mauvais état. Les nanvelles cepen
dant nous apprennent qu’on est y
faire des réparations.

—M. Pierre Chevalier, hôtritre de
rette ville, vient de faire l'acquisi-
tion de l'hôtel Deschampa, ci-devaut
tenn par M. Pierre Rivard, Rue
Notre Dame.

INCENDIE.— Une déptche de St. Jean.
P. Q., daté d'hier, thande que samesi
soir, vera 10 heures, le feu s'est dé.
claré dans la bâtisse necnpée par les
alcliers Ju journal Franco-Canadien.
par À. Bertrand, marchand de foiu,
eb par L. Berteand,tailleur. Comme
il 8'y tronvait beaucoup de matières
inflammables, t-ls que foin, papier,
ete. les flamimes se sont répandites
avec beaucoup de rapidité, et lu bd
tisse entière à été détruite. Les per.
tes sont estiniées à 85,000, partielle
ment assuréus,

—læ pont Galarnean sur la Ri.
vière FAssomption a été sérieuse-
ment endommagé par la glace
Lundi, an point que la malle et la
diligence n'ont pu se rendre à Joliet-
te lundi, et ne snnt arrivées ici que
mardi vers 9 heures du matin.

BON A SAVOIR.— tous ceux qui ont
besoin d'acheler des marchandises sèches.
Sachez que le plus bel assortiment dans ce
moment et où l'on vend le meilleur marché
est au magasin de California lenu par
dB. TH: RCOTTE 4 frères.

Allez.voir avant d'acheter ailleurs
ot vous nous seres obliges “Wg

—I1 y a plusieurs paris de faits à
propos de l'ouverture de ia naviga-
sion. Je terme le plus reculé est
fixé au 20 avril.

EN PRISON.—La fille, Léa Duchar-
me, accusée d'infauvicide, a été inter
née dans la prison de Joliette, mardi,
sur le warrant du Coroner,

—Onrapporte qu’un antre infanti-
vide aurait été commis à L'assomp
tion et M. le Coroner Lemire aurait
fait une enquéte sur le corps d'an
enfant nouveau-né, trouvé mort, La
fille sonpçonnée n'a put être Irouvée
Jusqu'à présent.—Nous attendons des
détails.

Autre lemps autres mœurs. Les
trois derniers crimes dout nous avons
parlé (2 infanticides et un abortion
pour lequel le Dr. Dusrosiers & été
arrêté) font augurer que l'écrou des
prochaines assises criminelles sera
très-chargé —Au mois de mars der.
nier il n'y avait ancue criminel qui
dûtsubir sou proces—Quantum muta-
tus ab illo.

—Une rumeur s'était répandue
ici mardi matin que M. Tho mpson,
manufacturier  d'étampes, s'était
noyé Dimanrhe soir en traversaitt
au Bout-de-l'He. Mais nous sommes
hearenx d'apprendre que tel n'est
pas le ces,

Acte de Faillite de 1875
Dans L'arvrains pe

JULTUS FENSCHKKS marchand de fourru-
res, de la ville Je Juliette.

 

Fatili,

de, soussigné, Adolphe Magnan, de la
villg dq Jeliotin, al été nomue syndic ea
vulté affaire, Les-créanciors qui n'ont pas
wncors uit leurs réclamations, sont
notifies de le faire sous un mois.

A, MAGNAN,

Syndic.
JolieMe, $ Avril; 1877,

Insolvent Act of 1875.
In tue mattan or

JULIUS PERSCHKR, fNurrier, of the Town
of Jolisile,

An Insolvent.
I the undersigned, Adolphe Magnan, of

the Town of Juliette, have been appointed
assignee in this mailer. The creditors,
who have not yet fyled (heir claime, are
notified to de se Within one month.

A. MAGNAN,
Assignee.

 

Jolieths, the 3rd April. 1877,

 

AVIS.

Le igné d a is au public gut
n'entend T wuibadie d'utette dote.
oœulreu r son Âls, Denis #4. Juan ; ve
Horsier ayant quitte con dontieiles

PIERRE BT. JEAN,
Cordonnier, dolietio, 2 mars 1977, -3

GAZETTE DE JO
CIRCULAIRE

PRINTEMPS 1871.
GREENE & SONS

Nos, 517, 519, 521, 523 & 525
RUE BT. PAUL,

MONTREAL,

Fabricants et Negociants
4 Pae GNOBDR + *

CHAPEAUX de FEUTRE
ET dB PAILLE Porn

HOMMES, FEMMES et ENFANTS.

Nous annonçons à nos pratiques de la
campagne que l'assortimont de Chapeaux
de loutes sortes que nous avous maintenant

en maino-osttrès varié et à ‘les prix réduits.

Une visite d’inspectionsults pour ‘Von-
vhingre nos prafjguen gusJussopdos ds
état de fournir des CIIAPEAUX et CAR.

QUETTES dans les dernières modes sur
des conditions libérales.

GREBNE 6 SONS,
Monteéal.

 

La Compagnie d'Assurance Mu-
tuelle surla vie “ The Sun

de Montreal.

BuRrEaU : 164 Rue St. Jacques.

Capital souserit...... $500,000

DEPOT AU GOUVERNEMENT...... $30,000
 

THOMAS WORKMAN, Kor, M®, Président
T. JAMES CLAXTON, Ber, Viee-Président
NH GAULT, Ber., Direciewr @égant.
fi. MALAULAY, Bor., Secrdiaire. ‘

Assures Asures-Tous

votre vie. contre les agci-lents

dans L'Assurance Mutue:le * The Sun " «de
Montréal qui donne tous les avantages de
sirables soit sar la vie, soit contre les ucei-
dents, aux conditions les plus favorables.

La + Sun ”donne Jes polices ser la vie
et pour des placements sous tuiles lus
formes ot joint les meitioures gatantios aux
taux les plus woderes—sur application
spéciale,

PELLETIER & BOYD, Agents.
Borel, P.Q.

Medecin de la Com;agnie.
Da. M. 8. BUULBT,

Joliette.

The Sun Mutual Life Insurance
Company of Montreal,

Orvicr: 164 St. James Street.
—

Subecribed Capital. 8500,000

DeposiTso wiru Government. $50,000

THOMAS WORKMAN. Esq, MP. President

T. JAMES CLAXTON, Esq, Vice-President.

M. Hi, GAULT, Esq, Managing-Direcior.

R. MACAULAY, Esq. Secretary.

INSURE INSURK
Your Life, Against accidents

in the Sun Mutual of Montreal, grants avery
thing desirable in Life or Acchlont Tusu.
rauce on the most favorabie terms.

—

Life and endowment policies of sl! ap-
proved forms. uniting smpie security and
moderate cost, under a delinite contract,

PELLETIER & BOYD, Ageuts.
Sorel, P.Q.

Medical Officer.
Da. M. 8. BOULET,

Jolivtte.

A VENDRE.
lo. Un lopin de terre situé

en la dite Ville de Joliette,
mesuraut deux arpents cing

rches et six pieds de largeur
ra frontière, et deux arpents
ot six pieds à la profondeur sur
uinze arpents cinq perches et

dix pieds dans la ligne Sud-Est
et seize rrpents une perche et
dix pieds dunela ligne du Nord-
Ouest, contenant une superficie
d'environ trente-six arpents et
viugt-sept perches et demi, tes
nant devant au Nord-Est à la
rivière de l'Assomptiou, derriè-
re aux terrus du ruieseau St.
Pierre, du côté Nord-Uucst au
terrain marqué pour Mme. P.
C. Luedel et d'autre côté au ter-
rain pé par Mme. Vouyer,
Pour les conditions s'adresser à

A. MAGNAN, N, P.

Jolittie, 8 Mara 1877.

 

 

TIE,AVRIL 1871
POMMES,
ORANGES,

RAINING,
AMANDES,

A TRES BON MARCHE
Ches

MARCHILDON, Frere & CIE.
—DE PLUS—

FROMAGES
BEURRE,

SAINDOUX,
À des pris qui défieut tente conpé

tition.
sér-Messieurs lus marchands de In

campague nout invités de ions faire
une visite. et ils serout certains de
trouver de bonnes marehandissvs et
à des prix qui leur Jouuerdnt une
entière antisfaction. Jo.

MARCHILDON, Fung & CIE.

RUE NOTRE DA .K—En face du Marché.

Joliette, 8 Murs 1877! - S

: ><

  

A BOCIETS LE CONSTRUCTION
PERMANENTE DE JOLIBITE,

be

AVIS PUBLIC.

L'Assemblée générate annuelle des ac-
tiounaires (le cette socisté, pour la recep.
Von des rapports du Bureau de Direction
et du Secretuire-Trésorier pour l'unnes
dernière, et l’etection des Directeurs pour
l'annee courante, aura
d'Avrit pruchaie, à sept heaps du soir,”

 

  

mier, Ectiors, Notuires, en ia ville de
Jolintte,

D. DESOHMIER,
. Sec.- Irés.
Joliette, ter. Mars 1877.

 

AVIS
EST par les présentes donné, quo Joan |

Jacques Provost niarchant epicier ot|
Clarkes Bernart dleari Leprobon, depute
slwærif, lous deux du Joliette, ont ce jour
contracte ensemble 17e société, sous les
NOIR aL raison sociale do Provost, Leprohon
& Qu, dans le but d'exploiter les maguiti-
ques carrieres de Joliette

Le AR 98. Prévost est seul charge de
Cadiunietration des affures.
La Buciéle ne sers responsable d'aucune

dette coutractee en wou mom, sans un andre
revetu do la siguature sociale el contresi-
gue par dod. Provost,

PROVOST, LEPRONON & Co.

doliulte, 15 février 1617,

 

A VENDRE,
Un emplacement, situé à 8t. Ambroise

de Kildare (au viliugo) Lali de wdison,
siabl= el aute- depundances,

La maison est teès convenable pour um
Hannue de profession ne taire, médecin, etc
Pour les cusidotions s'adresser à St

Liguori, §

WILLIAM pooh
0 * Phdyrictatré*

St, Liguori, 3 mars 1877, 1m -p

9
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SUPERBE HOTEL A VENDEE
Entncodu Marche

"JOLIE.

M. J. GOULET offre on vente sa au
perbe maisos aveo amplacement piace
on face du warehe, daus wn 20d4mi8 ex.
ceptionnellement fréquente avez dépen-

buune ecurie pouvant Niger 40 chevaux
avec grenier à fuit, remise, hangard, gle-
vière le lout environné d'une cour spa.
cieuse.
M. GOULET par voie d'accommodement

verdes aussi tout eoroulant e‘ aux con-
ditions les plus libérer 70
Pour plus amples informations s'adres-

see à
dutiette.

Joliorte, 20 Février 1877.

.d. GUULET, piace du marche,
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À vendre ches lee Phormaciens et Epiciers

re enr

DEVINS & BOLTON, ros Notre-Dame, Montréal,

VIN DE ‘QUININE

DEVINY & BOLTON
Bot le seul vin qui est appréuvé ot re-

commande par leh Médecine el n'en impose
au publie que par sa qualité incontestable
ab sun mere racennu,

PRÉPARÉ SEULEMGNE PAR

DEVINS & HBOLTON, Fharmacicns.
Voittne du Paleit dù Jurtiée, Montréal.

A VENDRE CHEE TOUS

PBaRRse1zng BY BRIN, 

mu Mardi, le trois

dans le Bureau de BL Vezina el D. Desur-

dances dessus erigans, consistant en une [

: 4 MAGASINS & HOTELS,

us]

  

“ ENTREPOT de THE de JOLIETTE ”
RULNOTREDAME

EN FACE DU MARCHE NEUF.

Vous trauvgrez fica monrel HFAHLISHENENT budrande variété de
THES qui soutfgudus eps jx Bxeessigemant duils

Cetarticle etant depeeniere necessiia, et, d'une grande consommation,
nous en faisous ou SPÉCIALE age nop NEGOCE,

Nous avoir, de plus un des nicilleurs assortiments ds PROVISIONS
Epiceries, Ae, Ke, ij.ose Seidous aussi à Lrogggrand marché pour
Argent Compta,

Nous inyijons particulièrement pos ais et le publ eral de
bieŒvordir, mous Ssider wl abus accèrdsr nhe pariedeut SEB
patronage, que nous uous cifurcerons de mériter counne par le passe.

#711) MMARCHILDON, Frere & Cte.
[Noueache rons toute qapèco de Produits agricqles aytres, qui

pourrareut codvebir à nôtre [iguo Je coineice.e ¢ |
Joliette, 29 Décembre 1876. PES

GODFROT CHAPLEAU
ManufactureSoCoffreFons de la

 

    Car CS
Grande Melaille d'argent a l'Exposition du Centenaire

à Philadelphie 1876.
Premier PRIX, à ,l’Exhibition Provinciaie de
Premier +

Coffre-Forts a l'epreuve du feu et des voleurs.
Ces Caffra-Farte sont 1 présent considerés vumme élant les meslleurs offerts eu

publie, Poules les qnaliles rejuises, tait ue pour a force ot le sûreté y sont réuniesensemble,
Mia « ter l'husnsdus dans l'inté Goffre-Furt #1 offrir la plus grande résip-lance possible en cas d'in on lie, nae “le luirges aiin de luissser circuler l'airentre lon duutiles de Ter qqun or + tpipe où la charpente,
Les gonds ue sont pus en fonte, mais en fer battu, pivotant aur une basa ep acler

solide, et Les portes sont facilement demvntron ait cus où le Coifre-Fort surait besoin
A'dtrd repare. Ces nuélisrati ms leur donnent une supérivrite incontestable eur tous
ley antres Collenforts :

Ces GoffeForts sont tels (ite je les représente lei, et une visite à mes ateliers
Convainers tout homme itdeltivent,

Aussi, apy@cluces sar commande | doabluees en far pour ventes,l'épreuve es voleurs, portes à l'épreuve du fou. +Nulets en for, portes en for pour eilifices publics, portes de cachnts et gril, serrurespour Culfsr-Forts, Drisuis, Banques, pour portes da magasius, soliveaux en fer, penis
1 fer, ke. dv.
ongramomie “de Coffre-Forts de ssconde main de différente modique à

Ausei facteur PUBTRAPOUR TALLLECRSbX [iEnEE. ê

Bureaux: 320 RUESt LAURENT.
Ateliers: COIN D/S RUES ONTARIO & ST. CHARLES BORROMER

. MONTItE AI. Ls

Québec 1878.
d'Ottawa 1876,
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« ”coMD'ESCURANCE SUALAVIE ET CONTRE L'INCENGUE,
DIRECTION DE MONTREAL:

Workman, Ect, Thomas Tiffin, Ben ,
i Oust Amable Judoas er, 2 ableMaures *

USE

Geo. De Porrier, Een mes des À.
UNE COMPAGNIE NATIONALE

: : “BUREAU PRINCIPAL, QUEBEC, 2

iL
-

= oy " 1 ”

ST !

MONTREAL.

ERNST

G 0. PERRAULT, Bec. & Gérant,
District de Montréal,

    
. 8 —l,—

La meilleura preuve du développement do la ric!
de larges compagnies furmevs par les pceunit latine de l'éjargne. Au Canada, Fetes
bliesement recent de là compagnie d'assira ce couvre Fiveendie, La Stadacona, dontl'ofice set Na. 13, Place d'Arles, à Monte at, est ut symptôge bia marquant de lapraduction de la ricl-sse, Cette compgunie fœtus de Capuaux Canadi prend rangdès sa naissance puni des-eutreprisde auviinirey (0° public accor sôn pâtronage

—

lesse dans uti pays aot 1a formations .

 

Prenez le rapport tait chaque annee au ticuvernement par les Compagnies. d'actevranecé de leur situation. Voyez eu! dont les Jurtes en su=prus où les portes conusiesben sont le moins nombreuses cl vous reconnaitrez à l'instant mênre, etdes! méiitouras*0)compngnies ol calles que le publi fave * plus Parmi ces compagnies que louepromptiticle dans le reglement due sunistres iyne à la faveur, la Siadacona, Compeseud'essuances conte l'incendie No. 18 biaru d'Armes Montréal a peis plate, |
» B. MeCONVILLE-Agent

Pour les eomiés do Jotietie, Montcalm of L'Assemptim

     

   

‘

. . - 2.

Joliette feravril 18%Y
of

Situation Domandve’
Les propriétaires de moulins à fu

trouveront dans le Soussigné un run!
detà ans d'experience el tin éonatrueteur
de moulins, (wili-wright) pouvant feursie
les meilieures recomtaandelions.

t 8 Jd f 3

HegaouLY
meunier et’ consirucleur de moulingedse

ane

A Louer. ….
La maison occupée actuellement par M.

P. Javelin hôtblier, située en fes du
mairhé el à deux nes des banques où deg
Sitlrespieces |atTuires,

un née sou e to.
ries x remisés, * sde wastes

Pussession le lor mai 1877,
S'adresser au aruveigre,

Fre. FOUONTER. Joliette,

 

ALOUER>

M. Joseph Coutu offre actuellement à
LOUER, à magnifiques magasius—En face
du marché.nœnt, tee Notre-Deme, à

VOLttrTET.

Ces magasing moat Onscient, el offrent
Beaucoup In faciutds, ot avautagansement
ques deus la partie comuer..ate de la
Villa.
Un de ces magasine pienc-être convert:

aisément en un HUTEL confortable et
commode,

Conditions libérales Termes faciles

B'adresrte su Propriétaire.

JOBRPH COUTU.

  

   Agent à Jokers, MN. Ls. ROMMAILLE Joliette, 4 Janvier 187? | dulette, Ÿ février 1837,
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WANTICRE BE CHAUSSiRES MAISON À VENDRE

GAZETTE DE JOLIETTE, 6 AVKIL 187

AA

t

CARTES D'AFFAIRES ET DE VISITES.

BLANCS »w COMPTES,
BILLETS DE BANQUE,

PROGRAMMES.

BLANCS
NOTAIRES,

MM. les Grufliérs ainsi que MM. les Secrétairon des Muni-

cxpalités trouveront nusss toutes les formules de Blancs dontils
ent besoin.

IMPRIME SUR BON PAPIZR

PRIX TRES REDUITS

AMelier Copographiqne
LA

ON EXECUTF

A CH BUREAU
TOUTES SORTES

D’IMPRIMES
TELS QUE

F.-A WHER EIS,

LETTRES FUNERAIRES,

GIRATLLZ20,
AFFICHES:

F
O
U
R

ET POUR

Etc, ETC.

LE TOUT

E1 A DES

“ Gazette de Joliette." np CUILBAULT,

AVOCATS:

JOLIETTE.
RUE NOTRE DAME

Propriétaire.

Les marcha.….de de lu viile et de la eaunpagar
Trouse-ont loujour» à cot duublissement ur

Assentiment conrLET DA

CHAUSSURES
pour tous les goûts, tous les bye 61 Loutes le
renditions.

Vente on gree et on détail.

AU PLUS BAS PRIX.

doliette, avril 1874.

TT

  

CONPAGNIE D'ASSLAANCEAGRICULE
Du CANADA.

CAPCTAL..…......0.-10…….. $1,000,000

Bureau :—245, Rue St. Jacques
MONTREAL

Président: Cor. A. C. DeLOTBINIER
BARWOOD, D. A, G.

Vice-Président: Wu. ANGUS, Kcr.

DARECTEUR-GEnanT ET SsCARTare
EDWAHD H. GUFF, Kcr,

DIRECTEURS :
noi. A. C. DeLotbinière Harwood, Montres
ev P. LeBlanc, (Eveche) Montreal.

A. Desjarding, er, Montreai,
w. Augus, Ecr., Montreal,
Presi tent, Comjugnie ue Papier du Can:

d, B. Puuiivt, Ber., K P., Riviere du Loup
L. Moileur, Écr , M. P. 6, Ne Jean.

President de la Banque de 51. Jean.
6. Baby, Ecr., M. P., Joliette.
Thos. Logan, Ecr , Sherbrooke.
Edouard I, Goll, Ecr , Montreal
Arthur Danserean, Ecr., Montréal.

Editeur de la Minerve.
Col A, À Stevenson; Vonteal,
T H. Mahoney, Fer. Québec.
L.B A. Charlebois, Ker, Laprairie,
Che Frs. Painchaud, Ecr., R. D., Varennes
L. H. Bluis, Ecr, Montmagny,

  

 

Cette Compagnie est obganirée pour le
but exprès d'assurer les propriétés des
Cullivateurs et les résidences privées, et
128 Directeurs sont décidés À limiter strictes |
ment ses npérations à celle branche d'a
Iaires, evitant ainsi les lor.rdes portes des
grands incendies ot los risques husardeux

aux

CONDITIONS LES PLUS AVAN
TAGEUSES.

CETTE JOLIE MAISON avec galerie.
#ituee eur la Hue +. Cluirles Borrumre, el
feisant Tuer à la Muse Notre Dae, duns la
Villa de Joliette. contenant dix apparts-
wapis---gves cour, granle cave, verie,
reuiæ. naugard, puaite, laiterie et autres
bélisses,
Celle maison vffre tout lecomfori dést-

rable pour Une famille eb peut au besoin
être souverile en maison de commerce, 5e
trouvant située au centre de la Ville et da
allaires, ot

A LOUBIBR
UN MAGASIN et logement situé sur lg
wéme Rue, voisim de la maison ci-haut
péntionnée et au centre commercial de la
Ville,

W'udrésser à

MADAME NELANCON,
douierTe,

Joliette, (5 Juillet 1876,

 

NICOLAS RIOPEL
PLACE LAVALTRIE

EN FACE DU MARCHE NEUF
[Près de la Pharmacie de M. Robitaille}

JOLIKTTE

DONNE AVIS au l'ublie qu'il a onver
un MAGASIN DE FLEL B. ot qu'il y échan
sera, dans le cas qu'en ne voudrait pas
donner d'irgent, pour du bourre, du grain,
‘les animaux, ete.

Le tout 6 des Conditions tres faciles.

WP Veuez voir el vous serez satisfaits.

NICOLAS RIOPEL.

Joliette, 14 Juillet 1876, emp

  

N. I. CHARLAND
Pauilleur 

Un arrangement Jonne à la Compagnid.e
bénétice de renouve!lvment et d'affaires jet
pour I» enmyte de la Compagnie Agricole
de Watertown. N.-Y., re qui met du méme |
ooup la Compagnie en possession d'un fund
considerable très avantageux.

Montréal, 20 Avrit !

RUE MANSEAU
Viedorts le Bureau et Résidence 4¢ B. Vesine

& U, Lésormier, Ler. Notas cs

M. N. J CHARLAND se chargera Je Lou-
tes commandes qu'il executers avec gout et  

BLAŸCS A VE@DUE

Bureau de .a‘“‘cazette”
POUR LES AVOCATS:
Bice de Méninire de Frais— Lettres d’avocnta—Subpænar| 200 DeLANAUDIERE—JOLIETTE.

Affidavits pour Saisie-Arrét avant Jugeweut—Affidavits pour
obtenir Jugement—Déclarations pour Saime après Jugement—do
avant Jugemeut—LDéclarations sur compte et sur billet—Con- lu-
sions de déclaration hypnthfcaire—Oppositions—Comparution—
Avis de Reauêles pour obtenir ua Writ do Certiorari—Déclara-
tion pour Nuisie--ltevendication et Affilnvit—do pour Saisic-
Gagerie.

at

POUR LES NOTAIRES :

Blanes de Billet, Obligations. Vente, Transport ct Significa-
tion, Procurations.

NOL LB QLIINGLN 213 WUHISAIRGD
Bluncs de somination simples, Ticr--Saisie aprés Jugoment

POUR HUISSIKRS !
Blancs de Procés-Varhaux de Suisic,—Avis,—Vente.

POUR LES SEC. - TRESORIERS :
ftoles d’ valuation, ds Porception, Liste Alphabétique d'Elee

tera, ét.

A

‘'egrand nombre «le Rlancs d'Laécution et autr. pour les

—DE PLUS —

Coren do Greens? da Come

 

PEINTURE! PEINTURE |
Maison, Enseigne & Fresqu3.

—-AUSSEI:—

Pour Office. Résidences Privées, le tout
peint dansle dernier style etaux

conditions les plus libérales,

8 Plans fournis an besoin. wa

Fred. GRUBE

{Maison de J..Bre. Daswanass |

A Vendre.

{itn emplacement situé en la Ville de Jo-
ielle, rue Notre-Dame, contenant 54 pieds
de front sur 9 perches de profondeur, bâtie
de maison el magasin, écuries, et autres
bâtisses,—avec une cour très spacieuse,
Une terre, aboutissentà la rivière Lacha-loupe, paroisse de 8. Charles Burromée, de

2x 26 arpents.

S'adresser au propriélaire soussigné,
U. CORNELLIER sir GRANDCHAMPS,

doliette,

  

LA GAZETTE DE JOLIETTE.
SOURNAL POLUTIQUE ET COMMERCIAL

publié par la

Societe d'lmprimerie de Jotiette
(Limits,

Bureau :-RueNotre-Dame
JULIETTE.

ABONNEMENTS

CANADA
Edition blkhebdomadsire
Payable d'avance ou da

mois qui suivent le date d
MOIMONÉ, BRON...00105000

”" hebdomadaire (d

POUS LES ETATS-UNIS
Bdition bi-hebdomadairs (un an)... 91.28

" hebdomadaire...

|

140

Lan frais de poste sont compria done les
deux cas ob sent iaaviablement porablen

| d'avenss.

  
  

 

  

promptitude,

doliette. Avril 1874,

 

Tableau de l'arrivée ot depart des
malles du District de Joliette et
Autres endroits voisins

MALLES QUOTIDIENNER
ans.vas

|

1 Malie pour Montréal,

|

avant
srré aut à St. Paul,
L'Asvnption et St

J A. M. Paui l'Hermite.…...

|

® P, M.
2 Maile pour Rawilon,
aridtant d Bt. laguori

QWAM.

|

et Moncaima..…....

|

6 P, M.
3 Malle pour d’Arlies

bou rétant d Kile
morsscccs 1P.M

de Vaime, ariéiaut à
8. Thomas et de

0.20P.M.$ Elexabeth.......... |8 A M.
MALIES TRI-HKBDOMADAIRKS,

1 Malle de Ste, Eliza-
both à Burthier tons
les (unus, mercredi et
vendredi, aller ot res
BOUT. suce c000 04

2 Malle de 3t. bélix à
81; Jean de Matha,
tous les luudi, mere

HAM] creds elvendredi. |6 A N
3 Malle de bienbeu-
reux Alphonse ue Re-
drigueza Kil ‘aretous
es lundi, mereredi et

| vendredi.. .
$ Malle ds ut

à Ste, Béatiice tous
les mardi ei samedi.

MALLE BLHKBDONADAIRE
‘ Malin de 30: Thbodore |
de Chertsey à Row.
dou, arrdtait 4 Chane
telle tous les mer.
erediet amediae...

NALLES HEBDOMNADAIRES,
1 Malle partant le mess
d matde *« an
de Mat pone .
Emmétie, de l’En, St,
Réuun ot Be, Michel
des Sainte, revenant
486 Jean de Moths
lo { odi aptén-midi,,

8 maile de B. Alnbowse
de Rodrigues à St,
‘êrie, tous les same»
Île cuscaco esse secn 0e|

MALLES QUOTIDIENKKA
Pour l’Kpiphenie, ft.

ps. Juaques, Mt. Aloch,

|

0.900,
Mie. Julienne, roves
nant par Bt, Paptit et]

sat. pue Bnipies, Savaiie. [1000.1
TPM. | Beventigar.cc0. + 000

À

LA Aes
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Pharmaciede Famille,
(Enface de IEgliss )

Ces messieurs invileat respestucsoment
les médecins à visiter leur établissement,
ieurs crdres seront ‘ attemt ie
vement remplis et ponctuellement expédiés,
Les mères de famille y trouverogt tous les
remèdes utiles el «mployés pour l'usage des
enfants, Dos teintures da toutes couleurs y
sout siotailléérs, nvsc les plus amples mnsci
moments On y vendem gron<ten détal.
es graines de jardins des premières mai

, evrc garantie,
UNE 1 À IB des micux as-
sorties «st attacher à l'établissement et l'on
y eétaille à des prix mouerée, tous les arlic
cles ide toilette du meiileur goût,
ON Y VEND aussi dusods et du ginger

ale el l'on y Livyt un depot Cidre si re-
nommé de Mmons«ur GHHIBTIN, peur les
ventes en gros eton détail,

Ls. LAURIER & FILS.

Le Dr. LAURIER s+ fail tort, appuyé par
des succès incontestables, de guérir les pers

sonnes alfectées de cancers, de chancres et
autres affections de ce genre, au moyen
d'emplêtres qui ne laissent aucune diffor.
wite mi même de cicatrice,
Venez le consulter

Jolivtte, | avril 1874

 

BOIS DE SCIAGE
500,000 Piedsde Bois a Vendre

Pan LA

CIE, À BOIS DE JOLIETTE
CONPIRTANT EN :

PIINCHES LE 1 POUCCE,
MADKIEKS DE 8 POUCES,

NAUKIERS Dr. 8 POUCES
LN PINS EL BAN EVINLTIA

ENVIiON

100,000 LATTES,
ET UNE ORARDE QUANTITE DE

BOIS DE CHARPENTE
La COMPAGNIE A BOI: DE JOLIETIE

Pufite de ce te Orcasion pour aLLoncer as pu-
the qu’lle vient de pinces daps se graid-
Scies des ia bites Fous

Planer, mortaiser et embdouveter
LA qu'elle poucsn livrer tous les buse eutiete-

Ve prÉjuiES OUT La consti bs [Ok
Joliatte, Avia. 1674

OIS DE CONSTRUCTION A
VENLLE.

M. ANTOINE GAULRT, vilre en vente
Une quantile cuusulerubie de bois de cops.
druction, de chasprute et autre, de tuute
luscysion, de 2U à 33 pieds de lungueur;

AUS

Planches,

Nudriers de pin,

“  d'épinelie,

Lattes,

flardeaue,

Perches,

Bois à Lolombages,

bc... èe.. èc

Les personnes désireun-» de faire aucun
achat de quelque quantite de bois, gagne.
rout beaucoup vn me donnaul jours ordoe
et devis, avant fe commencement dy ih!
ver,

Les ordres, davis el commandes peuvent
êlre reçus tone les jonrs À Joliette, Chez M.
George Leniane. hotetier, ou chez le sous-
signe, au bac théeroau, M. Jacques,

tres faciles. conditions liberuice.

ANTUINE GAUDET,
Commerçant de bois,

doliette, 81 sept. 1875 3m

 

Pianos ! Pianos! !
En vente chez le soussigné le splendide

piano de New-York

CALEMBERG & VAUPEL
donl la force et l'harmonie ne peuvent ‘être
surpasses ot qui fait l'admiration Je kus
ceux qui le voient et l’entendent. :
Aus ie piano WabER, vi avanta-

deusciment connu pour sa duuceur of sa
mélodie.
La magnifique piaus de salon le

GROVESTINN

&

FULLER, de New York et
I'Harmonium E&STAY dont le renommee
roi ulemitie par tout le monde eb qui est
sane égal jar sa puissance ot l'heureuse
multhylication de ses jeux
Pianos ol llurmoniums à louar, À raison

de 92 jar main avec la faculie d'acheter
Planos ds seconds main tonjours en me-
@esinsgt de lous les prix.
MF" Las plancs neu qua spraspits

pour elng ans t
de L. FUUCLER contiuuera comme por

le passé, à vendre, au plus ben prix et sux
conditions les plye, lapanoes, 4 avec
garantie los

Machinesa Coudre
de er!Shmisstaren du Conads ©
ne bo

4. €, POUCRER.

 

 deliette, 39 Août 10%.

    
J. B. LAFONTAINE,
À l'honneur d'informer te pablle de laVille de Joliette ot dl *ouvert une boutique deReliureà wa

JOLIETTE
RUE MANSKAU

En ao de "

B. Vezina & D, Desormier, N, p.
Ce monsieur: enécuiors avec we

promplitusle tous les ouvrages qu’ Whi
dre bien Mi confier, AEs. qven vup.
Dans tous IFEGOWlE71 4 95 pa,meilleur marché qu'à'Meniréal®Cr cent
Joliette, 18 Novembre 1876,

 

POMMES
ORANGES,

RAISINS,
AMANDES,

A TRES BON MARCHE
Chez

MARCHILDON, Frere & CIF,
ME PLUR—

FROMAGES
BRURRE,

SAINDOUX,
À des prix qui défieut toute compé-

tition.
86Messieurs lex marchands de lacampigue sont invités de vous faiteune visite el ils seront certains detrouver de bosnes marchandi-scs et

à des prix qui leur donneront unoentière satisfaction.-Ce
MARCHILDON, Puè:k & CIE.

RUE NUTHE LA «E—En face du Marché.
Joliette, 6 Mare 1977,

’

 

———ee

IA SOCIETY DE CONSTRUCTION
4 PERMANENTE DE JOLIRITE

—

AVIS PUBLIC.
—

L'Assemblce geneiuie annuelle des
Voura.res de cetle sock 106, pour la reVon des rapports du Boreuu de Wier onet du Secretaire-Troscriee pour l'annee
dere, eb Peiecion des Directors pour
l'anete conraute, aura seu Merds, te trigGMguociaiin d sgh Lenses du qog,
dais Bom sole 1 Voting ol BD, Deggmi-r, Feuiers, Notaires, en M ville do
Joliette

D. DERORMIER,
. "Bec.-Trés.

  

dotiette, ler. Mars 1877.

dr

rm

rte

AXIS
ERT par les présentes donné, yar Jean

Jacques Provost msrohand - eprcier ot
Charles Barnard llenri Leprokon, depuis
sherif, tous deux du Joliette, out er Jour
contracté ‘usemble una soristé, sous les
nom et raison sociale de Provost.beprohin
& Lo, duns le but d'esploiter les niagnise
Jura Cerricres de Joliette
Le dit J. 2. Provost est seul chargé do

l'afminisiration des aifasres,
La société ne sera responsable d'apeune

dette contracter en’son noi, sens up ordre
revêtu de la signature sociale et contresi-
gaé par d. J. Provost, sl

PRUVORT, LEPRURON à Co.
d'olietie, 15 février 1877,

 

A VENDRE.
Un emplocemant, nuvé à 81. Ambroise

de Kildare (au village) béti de saison,
elahtr el antes dépendances. \

1.8 matson est trés conveuabla pour un
Leone de profession notaire,tméfecin, otc

pur les cuuditions s'adrosser à M
Liguort, à

WILLIAM uote.

TIC bépuors, mars i017, ges
; Ls.

  

SUPERBE HOTELÀ ‘VENDRE
Mu faco dulMaboke

JOLIFTTE.

XB. J. GOULET offre en vente va au-
prrhe maison aves emplacement wituée
on face du marche, dane 4e endesit 2x
cetionastivmyin Fréquenié awe. déper «
tenices dessus erig iy’3 n une
bonne écurid' pouvant loger cher
avec her foin, remife, hangard, gles:
cière le tout envitonné d’une cour pe
ioure. .

F uv GOULET par voie d'acsemennéon ont
vendre aussi Lo [TITTY
ditions Yes hedbetty

wrGRRRE
dohiette. Jolie, 00 Povelee (878,060. 0b


